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La þÿ d i fû  c u l t eque Pamnésie (1) ainsi suggérée oppo-

serait à la recherche et à la punition du coupable serait
très grave et susciterait de grands embarras aux magis-
trats chargés de la justice criminelle. M. Liégeois nous

rassure en indiquant un moyen de parvenir à faire dé-
noncer par le prévenu lui-même le véritable auteur du
crime, alors même que ce dernier lui aurait suggéré de
perdre toute mémoire des faits accomplis.

Mm' M..., très hypnotisable, est endormie. M. Liégeois
lui suggère d'avoir à tuer à son réveil, d'un coup de
revolver, M. O.. ., qui a tenu sur son compte des ro-

pos offensants. Elle devra ne pas oublier que M. Liéãèois
n'est absolument pour rien dans l'acte accompli, qu'elle
n'a été sous þÿ l ' i nû  u e n c ede qui que ce soit, et u'elle a

obéi à un mouvement de colère spontané.
q

Mm' M..., est réveillée. Un revolver se trouvait sur la
table å sa portée; elle aperçoit M. O... D'un mouvement

brusque, elle saisit l'arme, vise M. O..., et le tue, ou du
moins croit le tuer.

M. Liégeois prie M. le docteur Liébault de rendormir

gel suåãt, de'jouer le rôle åfeapert et dîl l'interrogqî*.M
 ne manque pas o saccuser e e-meme, e e

nie toute suggestion, suivant l'ordre reçu. La preuve est

faite, il est donc parfaitement exact qu'un criminel aurait
u se mettre à l'abri de tout soup on. Mais voici qui vagermettre de déjouer ses calculs.

ç

M. Liébault, sur l'ínstigation de M. Liégeois, fait suc-

cessivement les suggestions suivantes: 1° quand vous

verrez entrer l'auteur, quel qu'il soit, de la suggestion,
- s'il a eu su estion, - vous ne ourrez vous em ê-
cher dz dormirgëieux minutes; 2° :près quoi, vousple
regarderez þÿû  x e m e n tet vous ne détacherez vos yeux des
siens que lorsque je dirai: - Assezl þÿ :3° vous vous pla-
cerez devant lui et vous essayerez, en élargissant votre

jupe, de le cacher aux yeux des assistants.
Le sujet fut réveillé et, quelques minutes après, M.

Liégeois entra dans la pièce où se trouvaient une

douzaine de personnes. Aussitôt MM M... s'endormit,
se réveilla après deux minutes, þÿû  x aM. Liégeois d'un

(1) Amnésie perte de la mémoire par suite de paralysie partielle des lobes
cérébraux.
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þÿ S i létrange et le suivit pas à pas. M. Liégeois passa dans
une autre pièce, MM M.... l'ysuivit ; il s'assit; Mm M....

étala sa robe comme pour le cacher. Pendant tout ce

temps, le sujet est anesthésique; on lui plante des épin-
gles sur la nuque, sur les joues, on lui place sous les
narines un flacon d'ammoniaque, il ne sent rien. Rendue
à son état normal. Mm' M.... a tout oublié.

M. LE DOCTEUR BERNHEIM

Le professeur Bernheim a fait, de son côté, les mêmes
expériences sur un soldat malade et récemment revenu

du Tonkin. ll l'a obligé, par suggestion, à voler une

pièce de 5 francs et à ne pas avouer qu`on l'avait en-

dormi.
- Pourquoi avez-vous volé?
- C'est une idée comme une autre qui m'est venue.
- Est-ce que vous aviez déjà volé ?

_

-- Non, jamais.
-- On vous a suggéré cette idée ?
- Nullement.
-- Jureriez-vous que ce n'est personne?
- Je le jure.
Mais alors on hypnotise de nouveau le soldat, et on

lui dit: ¢ Quand vous verrez celui qui vous a suggéré
de voler, vous irez à lui et vous ajouterez : ¢ Je suis
content de vous voir; chantez-moi la Marseillaise! þÿ :Et
tout se réalisa de point en point. On l'endormit encore,
et on lui demanda de nouveau de révéler celui qui lui
avait dit de voler. ~ Mais personne, encore une fois., ne

m'a. dit de voler; je le jurel n On continua: v Quand
vous verrez celui qui vous a ordonné de voler, vous lui
direz: « Monsieur, je vous reconnais bien; c'est vous

qui m'avez ordonné de voler. » Et, en effet, réveillé, il
alla droit à M. Bernheim et répéta la phrase suggérée.

RÉSULTATS osrsuus

Sans insister sur les détails, il paraît. résulter de ces

expériences que le sujet est susceptible d'avouer la vé-
rité, pourvu qu'1l ne s'ag1sse pas de la recommandation
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expresse et spéciale qui lui aura été faite en certains
termes. Il ne dénoncera pas directement, mais indirec-
tement. Aussi en ce qui concerne MM M.... on lui avait
ordonné de ne pas nommer le coupable, elle ne l'a pas
nommé; mais on ne lui avait pas recommandé de ne pas
le regarder, et elle le regarde. On inspirerait , par
exemple, au sujet l'idée de se rendre chez le cri-
minel pour le protéger, de le couvrir de son corps,
ou bien de le prévenir des soupçons qui s'élèvent
contre lui, etc., il obéira sans se douter qu'il enfreint
indirectementles ordres reçus et qu`il désigne ainsi net-
tement le coupable.

On a devant soi un être inconscient, un innocent du-
quel on tirera avec un peu d'habileté le nom qu`il s'agít
de découvrir.

Dans ces conditions, il ne pourrait y avoir aucune
sécurité pour ceux qui auraient Pidée de recourir à la
suggestion pour faire accomplir un crime par un sujet
hypnotisable. lfhypnotisé trahira toujours d'une façon
ou d'une autre le véritable coupable. Telle est, en ré-
sumé, la conclusion à laquelle est conduit M. Liégeois
et qui fera tomber les alarmes que l'on aurait pu conser-

ver sur le danger des suggestions criminelles. Comme
presque toujours, à côté du mal se trouve le remède.

(La Lanterne du 30 août i888.)

AVIS DIVERS

On trouve du u pain de Graham » ou: ¢ Whole meah,
33, avenue de l'Opéra. _

Plusieurs de nos abonnés nous demandent l'adresse
d'une voyante sérieuse. La chose est assez þÿ d í fû  c i l eå.
trouver dans ce monde des sujets toujours prêts å trom-
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per, inconsciemment, le consultant. Aussi, pour rendre
serviceà nos demandeurs sans risquer de paraitre ridi-
cule,avons-nous pris le parti d'expérimenter nous-mêmes
avec le plus de garanties possibles les sujets dont nous

parlons. C'est pourquoi nous nous permettons de si-
gnaler M' RHÉA, 90, Fassage Brady, comme ayant donné
des preuves assez sérieuses de lucidité magnétique.
 

VIENT DE PARAITRE CHEZ G. CARRÉ

58, rue Saint-André-des-Arts

 

LA PIERRE PHILOSOPHALE

Preuves írrefutables de son existence
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Petite brochure in-8, avec planche hors texte. franco. 1 Ir.

*
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Bientôt va paraître une belle plaquette de notre con-

frère Fiuamz mas Essnnrs, le poète si justement estimé;
titre : La Chanson des Couleurs. Nous en donnerons sans

doute quelques extraits dans notre prochain numéro.
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Le Gérant : G. ENcAUsss.

TOUR!, IMP. I. ÁRRÀULT ET CIE, RUE D! LA PRÉFECTURE, 6
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LIVRES 'DEMANDÉS ET OFFERTS. - Le nombre des livres
sur la Science occulte en vente à l'Administration, (58, rue Saint*

André-des-Arts), nous a obligés de faire un catalogue spécial
annexé à la Rmvun. '

~

PRIMES A NOS ABONNÉS. -- Par suite d'»une entente sur-

venue entre la Dtruccrxou de la REVUE et une des grandes Maisons
de phototypie de Paris, nous seröns sous peu à même de donner,
dans chaque numéro, en PRIME à nos nombreux abonnés, des

reproductions d'une haute valeur artistique, tirées des manuscrits
de la Bibliothèque Nationale et des livres introuvables d'Alchimie
et ,des Sciences Occultes. þÿ : -Tout abonné ancien ou nouveau aura

droit à cette prime. -

,

þÿ : ÎÎ

_
. .

RENSEIGNEMENTS. - Tout lecteur ,ayant un renseignement
philosophique ou bibliographique å demander, est prié de s'a-
dresser à lavrédaction de 'la Revue en joignant à_sa-demande un

timbre pour la réponse. Ylnítialion est la seule des revues de son

genre qui, par le nombre et les compétences diverses de ses rédac-

teurs, soit à même de satisfaire à presque *toutes les demandes



PRINCIPALES MAISONS VENDANT `L INITIA 
AU NUMERO

LIBRAIRIES C. MARPON ET E FLAMMARION

Galeries 12 Boulevard '4 me Aube'

1_E1_]E GE 015 Rue de Marengo
de l Odéon des Italiens gérant

Remise de 15 å zo 910 sur les prix des éditeurs

S E V I N C O L I N S

8, Boulevard des Italzens. 6 me de la Sorbonne

C b' d L
Reduction sur les prix marqués

a met e þÿ e c t u S

M
_

d
y trouve les' livres et revues

aison recomman ee.
traitant des Sciences Occultes

G O R R E SAUVAITRE

3 Boulevard Samt-Martin 72 Boulevard Haussmann

CHAUMONT T A R I D E

40, rue de Rivolz . Boulevard Samt-Denzk

Librairie

P F I S T E R

84 , boulevard Magenta
(cam-: nz L'E`)`)

Bouquinerie
Paul F R A N C K

Passage Brady
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